
shsairss de Lannoy pissant par la lias. 
sur la territoire «a Lys, U y aurait issu 
a-najaani qua la pollution d* oaa aaux 
pourrait Mra uulssxtetrt reoherchee 
daas l'évacuation daa produit» da esr-
talaaa Industries «pacifiquement lya-
aoaaa. M qu'il appartiendrait alors au 
• n l l i d'hygiène départemental dal 
eattaiiulnsr la» raaponaabUitéa 

TOURCOING 
Pour la aanrlca 'jrjs^vrAl La Fête-Dieu il y a cinquante ans 

aa aaux du Nord et W * qua laa oharge» aont répartie» par i« 
j j -rmtft intareommunal. Lannoy au
rait naturaUamant k «upportet U 
quota-part qui lui Inoomba. 

La Tllla da Lannoy aasur» d ameura 
l i l l l l i i ln i i sn l la aarvlo* da l s a u au 
quartier du Cbamp-da-Mars qui. pour-, 
tant, devrait être normalement ali
menta par Lys. meU qui aat délaissé 
an ralaon de l'écart de» volea de pas-
aace. alors que oe quartier touors» à 
Lannoy. 

— La oommune da Lye devrait con
sidérer qua la situation de Lannoy. 
eulallliés dana un quadrilatère da 400 

da coté, est tout à fait anor-

falr» connaître Immédiatement leur 
intention da diriger leurs enfants dana 
cette TOla, afin qu'Us puissent être 
placés, dés le début de leurs études, 

{dans la section appropriée. 
On sait qua las éootas nationales 

d'arts et métiers délivrent un diplôme 
d'ingénieur très apprécié. 

Ajoutons que cette préparation leur 
permet d'envisager l'admission dana 

Id'autrea écoles techniques supérieures 
comme l'Institut Industriel du Nord, 
l'Institut de chimie, de se présenter 
aux concours pour certains emplois 
tels qua adjointe techniques, ingé
nieurs adjointe des PonU-et-Chau»-
séaa, vérificateurs des instsilatlons 
électro-mécaniques des P. T. T., etc. . 

La municipalité lannoyenna n'a paa 
da plus grand déair que de vivra en 
aaaaHanta termes avec ses voisines, et 
ne croit paa que la réalisation de son 
projet puisas heurter les sentiments 
des habitants qui seraient éventuel
lement Incorporés a la ville qui. en 
pleine crise <n 18M-.TS. a pu diminuer 
da 40 le nombre d*) ses centimes addi
tionnels 

— Des quartiers d'Hem, tels que le 
Nouveau-Cl vron. sont éloignés de prés 
de trots kilomètres de l'église et de 
la mairie et sont k peine à un kilo
mètre de Lannoy. Celui du Petit-
Lannoy aat contlgu k la ville et en 
constitue comme un faubourg. 

Dans Lys. les quartiers du Nouveau-
Monde et des Ohsmps-Mysées sont 
limitrophes et ont toutes leurs atta
ches à Lannoy. 

• aat. d'ailleurs. Infiniment proba-
bls qus si les populations dont l'an
nexion est demandée, étalent consul
tées, leur opinion serait favorable au 
projet envisagé. 

Tl est à noter que nombre de Lan-
noyena ss volent dana 1 obligation de 
louer ou faire eonetrutra < extrs-
muros s s'ils veulent une habttstlon 
décente et aérée, faute de terrain* 
libres k Lannoy. Exemple: sur 540 ci
toyens électeurs k Lannoy. Il y en a 
170 environ qui n'habitent paa Lan
noy. 

— SI les origines légales de Lys et 
d'Item remontent à 1738. Lannoy peut, 
aa prévaloir d u n e existence presque: 
millénaire. Son Importance au narre-, 
four de routes très fréquentées, son 
activité Industrielle, son passé historl-i 
cru* remontent assez loin dans l'ois- et 14 h. à 16 h 
tolre pour que le renom de notre ville Biblioth. communale 
ait été porté très loin. Dra communes Bibliothèque populaire 
aituéaa dans un cercle très étendu de Consulat belge: 9 à 12 
notre région et Jusque Tournai en Bel- Famille Soldat Tourquen.: 8 à U h. 3 0 . _ . „ , " "-' -" f T T * *** ' " "* 
glque. portent le nom de Lannoy dana Maison U FxmlUe: » à U et 14 à 17 h.i ™ - . ? cenett pat laitage. La place 
la dénomination de leurs mea. 

— n est remarquable que dans sa 
séanos du 9 mal. la Conseil municipal 
de Lys rejetait une demande formu
lé* par M. le vicaire de Lannoy. ten
dant a obtenir la libre disposition, a 
certaine» heures rt Jours à designer,1 

du pars des sports de Lys. pour les — Quelle chaltur, n est-ce pas » 

BRASSERIE OU TILLEUL 
PAIEMENT DES RISTOURNES 

8. T, V : 8, io , i l Juin. 
V à Z : 13, 13. 16, 17 Juin. 
A. B. C : 18. 18. 20 juin. 
D : 23 au 27 Juin. 

- B à K : 30 Juin. 1" et 2 Jui.let. 
L : 3. 4. 7 JuHet. 
M : 8, 8 Jul le t . 
N. O. P : 10, 11 JulMet. 
Q. R : 15, 18 Juillet. 
Pour les retardataires : 21, 22 et 

23 juillet. 
Se munir de l'action ou d* la carte 

d'adhérent. 
La caisse est ouverte tous les Jours 

de la semaine, de 8 heures à midi 
et de 14 k 17 bures, sauf le lundi. 

284404 

IPh Archives.) 
La Fête-Dieu m'était autrefois une très grande solennité par le 
déploiement Je tplendida processions On peut en juger par cette 

photographie, qui date d'un demi-siècle 

Voic i k cortège an pied da reposoir établi Crand'place A Tourcoing 
devant l'hôtel de ville. 

MARDI 9 JUIN : I — ...Son» itre entouré de mlUe 
Hétel de Ville: 9 à 12 h et 14 à 17 K '*- , :"u» P°KT admirer txw explotu ; 
Caisse d'Epargne: 9 h. 30 S 11 h. 30 * moins que oe ne toit pour con-

14 k 17 h. 
plus templer votre académie 

main* desséchée 
— Oh I Oh U. 

Il n'y a pat d* oh I oh !... La l'entr'scte, parmi les enfants 

Une file familiale 
Oett» section s offert, dimanche 

après-midi, aux familles des prison
niers, uns fête fsmlllals qui s'est dé
roulés en la salle des oeuvres ds la 
paroisse Saint-Louis, ru» des Ctnq-
Volas. 

Ls réunion était présidés par M. 
Henri Calleru, qui remercia les orga
nisateurs de l'Intérêt qu'ils portaient 
aux familles des prisonniers, car ceux-
ci ont décidé d'offrir un colla S leurs 
camarades restée aux camps. 

Ls programme comportait uns exhi
bition des trois clowns Jovanl, tou
jours aussi désopilants: M. Pot Plerret 
et la petite Maryvonne se produisirent 
dans un répertoire de circonstance et 
furent très applaudis, ainsi qui les 
membres du cercle dramatique de 
Saint-Ohristophe qui Interprétèrent 
une comédie de D'Hervlllez: « Fausse 
monnaie ». Notons que le Jazz des 
élèves du lycée apportait à cette fête 
son précieux et gracieux concours. Une 
distribution de friandises eut lieu * 

est mesurée et lortque, par les 11 dépote 2 3 . 0 0 0 franc* à U caisse 

DOIT-ON LE DIRE? 
enfanta d* son patronage. Une de- — Ah oui ! QueUet bonnet bai-

A défaut de la mer. nout iront 

«ronde» iournêet de chaleur, 
viendra plusieurt milliert de person
nes, pensez-vous que tout le monde 
voudra t'aventurer dont une piteine 
où l'on ne pourra même plut na
ger r Du rette, la quettion a delà 
été potée pour notre ville et. trtt n . V ^ e ""ouï 
lacement, la municipalité n'a pas 

de l'établissement de bains 
...mai* son « ami > 

subtilité |« reçu et disparaît 
avec la somme 

C'est encore 

llnel, unp. Mamelon-vert, rus Basa». 
canton du Soleil. Unp. Saint-Vincent 
ds Pau1, ruelle Qonthlsr «*»«»»»«» a u 
Cotbraa. 

SECTEUR 2, ls 1« Juin : rues Cle
menceau. Jtmmspes, Ph -de-Olrard. 
H -Ohssquléré». de la Douane, ds la 
Frontière, ruelle Saint-Roch, rues des 
Atelier», d'Arcole, ds la Montagne. 
cour Pollst, rues Q.-Desmettrs. d* 
l'Asile, ruelle Saint-Jean. 

S E C T E U R », le 17 juin : rues ds la 
Pannert». du Nord, d» l i â t . d'Auster-
11 ts. des Champs, Michelet. lu.-Qul-
nst. Flandre, PrèresBaert, de la Cl-
mlte, cité Saint-Paul, rus Quynemer. 

S E C T E U R 4. le l> Juin : rues Victor. 
Mugo, H.-Carette, Unp. Mangnan. cité 
Cornu, cité Montebello. ruas Rouge-
Porte 2-42 1-17. Fr.-Prsteencé. Mssa-
gram. sentier Caserne, casarns des 
Douanes. 

SECTEUR S. les 1» et 20 Juin : rues 
Neuve, Tissage. Moulins, de ls Paix. 
J.-Guesde, du Cimetière. Falestro. Tur-
blgo, de l'Abattoir, av. de l'Hôpital. 
rue Jacquard, cité Notre-Dame, rues 
du Dr.Pterchon, Pasteur. 

SECTEUR «. le 22 Juin : rue ds ls 
Lys i su-dessus du chemin de fer), 
chemin des Prés, route de Linselles, 
rue Anatole-France, chemin d'Eau. 
chemin Orand-VHle, chemin Nouveau. 
Monde. Issue Isidore, hamesu du Ham. 
chemin de Linselles, Pellegrln. 

SECTEUR 7. le 2} Juin : chemin de 
Neuville, esrrlèr» du Moulin, rue de 
ls Liberté, chemin BUlemont. bols du 
Duc. Trels Cailloux. Eglise du Mont, 
Pont du Osve. Sœurs ds ls Sagesse, 
chemin Lolsel. chemin Meurlns, rue 
Rouge-Porte 42-fln 17-fln. chemin de 
Tournai, chemin de Péruwels. 

Les exploits d'nn importun 
M»' Cyrille Wastyn, née Vlntevo-

ghel. demeurant 30. chemin de Neu
ville et dont 1» mari est prisonnier, 
fatiruée des ssstdlutés de Joseph 
Kindt, 44 ans, débardeur, 44, rué du 
Nord, avait quitté son café pour aller 
habiter chez sa sœur, à Amiens. Mais 
bientôt Kindt se rendit auprès d'elle 
pour l'Importuner. La police amlénolse 
dut intervenir et procéda k l'arresta
tion de Kindt. 

M»« Wastyn revint k Halluln et 
aile, s'abriter chez d'anciens voisins. 
Mais Kindt, lui aussi, de retour k 
Halluln, se présenta un Jour, vers 
4 heures du mstin, chez M™» Wsstyn 
après svoir brisé le carreau d'une 
fenêtre. La malheureuse ne dut son 
salut qu'k une fuite précipitée. 

Le soir de oe même Jour, M1" Was
tyn aperçut, vers 23 h.. Kindt qui 
de nouveau pénétrait dans son habi
tation Ele l'entendit qui vlsltslt la 
maison, puis qusnd elle revint, elle 
constata ls disparition d'un foulard 
et remarqua, en outre, que Kindt 
s'était couché dans son propre lit. 

Kindt a été finalement arrêté «t 
Inculpé de violation de domicile et 
vol. ainsi que de trafic de ticket» de 
consommation, car a usait des cartes 
de son fils actuellement détenu. 

WERVICQ-SUD 
M. «t M"" Poizot-Marber 

ont célébré leurs noces d'or 
A l'occasion de leurs noces d'or, M. 

et M*» POlrot-Merller ont été reçus 
officiellement, fllwtnrfw matin, k 
• h. 45. k la Mairie. En présence du 
Conseil municipal, ls maire. M. Louis 
Hollebeoque, présenta ses souhaits aux 
Jubilaire» en leur offrant un cadeau 
tt une superbs gerbe de fleurs. M. et 
M - ' Polsot-Marller, entourés des mem
bres ds leur famille, assistèrent ensuite 
en réalise paroissial» k 1» grand'mess» 
de 10 h., qui fut célébré» k leur» 
Intention» par M. l'abbé Debergh. 
curé. 

Un» nombreuse assistance, compo
sée d'amis des Jubilaires, remplissait 
l'église. Le R. P. Lsdoux, Redemjpto-
rlste. prononça une très belle allocu
tion 

Après cette cérémonie, dont les 
chants furent très bien Interprétés 
par la Chorale paroissial», les Jubi
laires passèrent en famille cette Jour
née de fête au cours de laquelle Ils 
reçurent de nombreuses marques de 
sympathie 

s> 

Le communisme, 
c'est h faim ! 

Russie 1822 - 1923 - 1824 : 40 mil
lions d'hommes, de femmes et d'en-
fsnts atteints par la famine ; 15 
millions d'hommes, de femmes et 
d'enfant» sont morts de fslm. Pous
ses par leurs temples souffrances, 
des Russes ont tué leurs semb'.sb es 
pour les manger (scènes de canni
balisme du district de Bouzoullouk 
— 22 juillet 1822). 

SPECTACLES 
ROUBAIX 

« Rifoletto » an Grand-Théâtre 
Ls bel opère ds Verdi avait attiré 

dimanche de nombreux amateurs de 
< bel oanto ». Drame eonibre et un peu 
lugubre, < Rlgoletto » eat heureuse
ment rehaussé par une musique re
marquable et des sir» fameux lui ont 
donné une popularité qui n'est pss 
lk de faiblir. 

Ls duc était naturellement campé 
par M. Benjamin Hennebelle dont 
l'organe sonore fit merveslie dana ce 
rôle bien k sa taille. M Hennebelle fit 
une exoellente impression. 

c Ollda », la douce et touchante hé
roïne de Victor Hugo fut Jouée par 
M™ Bach m et dont l'organe frais st 
limpide fut particulièrement apprécié. 

Quant k M. Delmulle, 11 s'était 
chargé du rôle de « Rlgoletto », rôle 
écrasant et difficile. Grèce k ses moyens 
et k ss grands habltuds du « plateau » 
11 sortit brillamment de l'épreuve, st 
les applaudissements ne lui furent paa 
ménagea. 

Citons encore M. Bageln. qui fut un 
« Sparsfucile » de bonne classe, et 
Mm» H nnebelle. qui mit son beau 
talent au service du rôle secondaire de 
< Madeleine ». 

Signalons aussi la fraîcheur des cos
tumes et ls grâce du corps de ballet 
qui dansa la c Pérlgourdlne ». 

M. 
« Le Prof d'Anglais » 

an Conservatoire 

CHRONIQUE 
DES TIMBRES \l 

Dans les colonies françaises 

Après c Les Jours Hmreux » et con
tinuant leur cycle de représentstlons, 
les c Comédiens du Conservatoire » ont 
présenté hier k leur fidèle publie l'oeu
vre toute de fantaisie de Régla Gl-

j gnoux, sous l'impulsion de leur dlrec. 
et metteur en scène. M1" Rlthé-

La distribution étslt excellen-
emmenée par Pierre Neyrlnck qui 

fit une ahurissante composition du 
< Prof » si Imprégné ds Shakespeare 
qu'il ne volt dan» son entourage que 

Nous avons annoncé dernièrement! ?,M h e r o » d« comédie. M. Neyrlnck sut 
la prochaine émlaalon dans les colonie.I "™r ">» '«• «"><• d u n texte parfola 
françaises d u n e série, de.tlnee aux £ K , t

n , ^ » U , J L d , l 0 1 t \ £ U f . " • é l o g " 
< ŒuVres coloniales de protection dei MJ * Rlth*-8egard qui était se psrte-
l'enfance Indigène»- la date n'en esti n a l " l *> 1* d e » ° n «r»n<1 t * 1 " ' oui 
, ~ r .Scnr. flïE P u t « donner libre cours dana ls rôle 

n « î ™ ni!?, i-avnn. <iit ne. timbre» d e l'sstucleuae Chsrtotte. Mm. Deronne 
Comme nous lavons dit ces timorés r*,,» r . m n n • . . , . i ._. - . . : . . -

seront de grand form.t et le. procédé, « R ^ é o l £ e c ?.^n»ï»ï M ri S. ™ 
d'lmpre«.on les plus moderne, ont été, « f 0 ™ , ^ î ""£ £ " n ' " : « d*f. i?v° " 
employés pour la première fols, « %<•• * u n £ j £ ' T u n " * mtrt ' *SoV 
Franc» dan» une «érle d ensemble. Il B „ v . n t o u l o u r . g u r a „ ^Triona ar 
a été fait un gros effort pour donner: J^TjJn t o u J o u ™ , u r «e» charbons ar. 
k ces timbres le plus d'sttrait possible! j ^ € ,; 
pour les collectionneurs; on s'est atta-' , r 
? t . k " " ^ r ! ? " " " *UJ ' p r ° P r " ™d« De Wslsche empêché - firent des 

composit.ons très réussies de Boudcu 
le et du barman, cependant que M 
Prouvot et M. Desobry complétaient 

M. Nlverd présentait, ai 
audition, une pièce de concsrt écrite 
par lui-même, pour hautbois «t or
chestre. M. Rsymond Nlverd, qui • 
si brillamment remporté la succès fi
nal au Conssrvstoirs ds Parla, an fut 
l'interprète heureux et le» applaudis
sements qui soulignèrent cette partie 
du programma furent adressas aussi 
bien k l'auteur qu'k l'exécutent. 

« Peut» suite ». de Debussy, précé
dait u s Nuit s de Salnt-Saans. dont 
la chorale féminine, qui est resté» u n 
peu trop longtemps mustts k notre 
gré, fit valoir la» délices st 1» char
me. Ce fut l'occasion pour Mlle Oe-
neviéve Delbarrs. da nous faire ap
précier son merveilleux timbre de so
prano, d'une part, et l'excellence de 
l'enseignement de l'école eradémtqus. 
d'autre part. 

La mualque de Perilhou est toujours 
agréable k entendre et la ballade qu'il 
a écrite pour flûte et orchestre est 
précisément l'une de ces pages déli
cieuses où ss donnent rendes-rous le 
chsrms et l'allant. Un musicien de 
tslent, M. Albert Carette. flûtiste dis
tingué, l'interpréts avec un art exquis. 

Enfln. l'orchestre détailla l'ouverture 
d'Obéron de Weber. C'est une place 
riche de ton et finement colorée, dans 
laquelle oc retrouve facilement la 
tempérament romantique du composi
teur Est-11 besoin de dire qus l'exécu
tion en fut parfaite 7 

Excellent sprès-mldl dont le publie 
tourquennols gardera une rira rscoa-
nslsaacce k M. Nlverd et k sa troupe, 

L. O. 

sujet pour les en 
les de Lannoy. avait subi le même 
sort. La ralaon du rejet était que l e d i t 0 " rtadt nautique de la rue du 
terrain était oooupé par les enfants des Printempt. Certes, nout n'y trouve-
écoles de Lys. Ce qui démontre k l'évl- iront ni le table de la plage nt le I — Aprêt tout, vous are» peuf-étre 
denos q u . pourJe» oeuvres d'éducation, t , , ^ ^ ^ . ^ , ra/raU,nit ni les raison... 
physique, de déUssement ou de sport. —r,~£l, u : , . , .,,, ,, . . . ,,' . Y ' _ , 

t - . . - r m * , d a n , ,e*i ne'' Mau leau y e , t omn* *t,\ — Puisque nout sommes dac~ 
corset de fer., fy5 0 . un_Ff^ d ' i m a » r t ™« < o". on arrl- ; cwrf... ne parlons plut det baint 

L. C. 

sire du 

une victime de la 
affaire le commis-

arrondissement, lorsq 

valeurs svec trois sujets différents gra. 
rés: 1 fr M + 3 fr. 50. 2 fr. + 8 fr., 

n ^ ï ^ a r Ç I . S Î S I B 4 T » 0 J ' D E P L A N T 8 ' Sunercun : deux valeur, repréaen-DE POME8 DE TERRE. - A ceux qui i. „ m e m e i u J e t : j , r . 50 + 2 * . S0 
? K2*JUÇ??1™!?,.!?» « 2 fr. + 8 fr. 

k chaque colon 
Voici la composition de cette série 

émise su titre de la poste sérlenne 
Afrique équatonale françslse : trois j , distribution 

Nous reverrons avec plaisir les 
médlens du Conservstolre > qui nou» 
snnoncent ls reprise de leurs repré
sentations pour septembre prochain. 

n» peut rien entreprendre. 1 "* â tuppléer à tout ce qui manque. I mtxtet, 
— Les procédés de bon voisinage et — Ce n'e,t P » »">» ««'<»• Pour que 

d'hospitalité accueillante sont et de - | c « 'c *oit. » faudrait que nout eus-l 
meurent dans les tradltlona lannoyen- rlonj les bains mixtes, comme à 
née. Le conseil, pour la présentetton! Lille, ou ailleurs. Alors, nout pour- | 
de son projet, s'est uniquement 1ns-1 rions prendre le bain en famille 
p!r* de nécessités.d'Importance vltals TOrnme a te „„.. â .̂  nous aurton' 

ffin^r x^TTteSS. 2-t dr,r" ébvtz,tmt.rru 

(upsneures. '*' I a piteine... Tandis quautre-
n n'a pas sttendu le» temps dlffl-

eUss que traverse ls psys. pour témol-

ptscine... Tandis 
ment... 

Tandis qu'autrement »... 

cru devoir se rallier à l'opinion de vit entrer dans son cabinet, dlman-
ohe matin, al. André Dumont, rési
dant k Besançon, 25, rue de ls Cas-
sotte. Voici l'histoire que conta M. 
Dumont : 

c II y a quelques Jours. J'étais 
descendu k Lille pour affaires et 
Je m'étais Installé k l'Hôte! des Voya
geurs. Je fis la connaissance d'un cer
tain M. Tsrby, qui m'affirma être de 
Besançon, lui aussi, et nous llkmes 
conversation Dimanche matin, noue 
avions décide de venir au bain k 
Tourcoing. 

c En me présentant k la calsae de 
l'établissement de la rue du Prln-

dèpoaal mon portefeuille 
23.000 francs, k la caissière. 

qui en échange me donne un reçu. Je 

ont obten 
terre par ls « Coin de terre eaâJM- | c 4 t e a-irotre. Dahomey. Guinée, Mau-
noi. >.un . 1 1 " . 1.1 «S B S f s L f t U S » S B * . * « " * • " « s ° u f : 

trois valeurs pour chaque colonie et provenance étrangère sera distribué: 
pour les commandes de 20 kilos. S k,; 
de 40 k., 16 «..; de «0 k.. 24 k.; de 80 k., 

de 100 k.. 40 k. Ordre des dis-

Denx grands concerts 
de mnsiqae de enambre 

avec F orchestre Hewitt 
Au Conservstolre ds muslqus ds Lil

le, les samedis 13 et 27 Juin, k 14 h. 43, 
le» « Discophlles français » donneront 
deux nouveaux concerts de musique 
de chsmbre svec le concours du cé
lèbre orchestre de chambre Hewitt. de 
Paru. 

Au programme : Mozart, ftamasll. 
Bach. Vivaldi et Haendel. 

trois sujets différents 
3 fr. S0. 2 fr. + 6 fr.. 3 fr. + 8 fr. Le» 
deux premières valeurs sont en hélio
gravure, la troisième sera gravée 

Grand Tbéitrt «k Routai] 

LES FTITES M1CI 
Opérette an trois actes 
Musique de A. M s siéger 

Location comme d'ussge 1 
Café du Théâtre (Tél. 340.0». 

CURE THERMALE 
CHEZ SOI CONTRE 
L'ACIDE URIQUE 

3 fr. 50 et 2 fr. « fr 

sujets différents gravé» : 1 fr. 50 4-

A l'Institut Colbert 
La préparation aux écoles 

nationales d'arts et métrers ! con'tênan 

nai i . £.î?J .ar\ t'°,n*., , .UX *??.?, " J " 0 ' P'1* " n « « * l n » commune pour mon 
? . ^ \ZSJ1 ^ M * " * . r ^ ' d u 2 « | « ami > et pour moi. M. Tarby ne 

« loyal « a b s o l u envers, - Que oulez-vcut que, u n T f o r ^ ' c ^ t u ^ T . y é ' m a f l q û e " « .V^itSt^X « T u U f r T ' e e t r k S 
les autorité» légalement constituée». 1 l'on frout-e a te baigner.. Kientiflon. i>. i m m . o - , .„•.<£»» al i' 
et aucuns considération étrangère au 
sujet qui lOocups n's dicte son « t t ' - | " ^ = 

tude. Clvron. de Willem», imp. Bsyart. rues Drousart cour Ducatlllon cour Béghln 
H n'existe, k notre connaissance, de Sailly. Braquaral. Jules-Guesde N- jp l . de la République, rues Jules-Ferry 

aucune eossususvs. et k plus.forte rai-!pairs e t Impairs •*-
son. aucune ville ohef-lleu de canton St-Plerre (exclus 

de Lannoy. Jusque!du Dr-Coubronne. 
compris les ruesi frsjrrrsTUR N - 4, lundi 15 Juin. — Rue 

Lille N " pair» et Impairs de blfur don* l 'alesencs et le développement : sdj.centes. rue de la Léverie. eour;d. 
normal ss trouvent efnel étouffés et Plouvler. imp. Vandendorpe, rue des a u Remponpont y compru le . ruea^ »d-

l'exlgulté d'un terri-! Briqueterie.. - ; iscsntee. rue Vaillant cour du Jac-
totre. au milieu de communes dont lai SECTEUR N" 2. vendredi 12 Juin. — qusrd. cité Franchomms Palcaret 
SMPsrncle est au total de préa de cent r m p . Deeurmont pour le côté Impair. Droulea. cité Dancorln, efté Boussems-
fol» la slenn» i m p . Beal. cour Brame, Plpart et Le- rln. ruée da l'Industrie. Victor-Hugo. 

(pour le eôté_ pair), imp. jde l s jcour Michel, cour Mollet Imp. DJummé! 
SECTEUR N» 5. mardi l t Juin. — 

Et ls rapport conclut ainsi 
s Toute étude Impartiale, dégagée 

des considération» et contingence» 
loossea. ne peut que faire droit k cette 
requête si Justement motivée, s 

HEM SBCTEtTR N" 3, samedi 13 Juin. — 
Rues ds la Vallée, du Cimetière, cou 
Lorldan. imp. Llénard, rangée Del 
sans pour le côté pair, rue de la Lian 

Les COkstssVandeS de charbon derle, chem. des Trols-Baudeu. cou 
» _ _ ~ . i « . .„ r-Mté. iin -rtiumi • DelgTange. Briqueteries. BrlITaut. cour 
snstsiptlon au café du Tilleul . Delcrotx. c lU SU. imp. Vandemeul 

1. mercredi l e et Jeudi brouok (pour le côté Impair), ruas du 
11 JsisL — Rues du Cimetière, ds Calvaire, de Moscou, du Voisinage. 
Lannoy du Nouvsau-Clvroa, Vleux-ila Gare, du Rivage, Oambetta, c 

parente ont Intérêt k!moment Je ns ls vl» plu». 
« Lorsque Je rentrai dans ma cabine 

Je m'aperçus que Tarby avait enlevé 
les objets qui lut appartenaient ; 
c'est donc qu'il était parti sans me 
faire signe. 

« Maie quand J» me présentai k la 
caisse pour reprendre mon portefeuille, 
la caissière me répondit que le mon
sieur qui m'accompagnait était déjk 
venu avec le reçu et avait retiré le 
portefeuliUe... et les 23 000 francs, puis 
avait disparu. » 

Léverie, rue des Ecoles, cour Crhrl.-
O ? , ^ ™ ™ . , , ' 1 ^ ir^l"r?,31.*"àt ^ e r r e l 1 1 " " ^'"^' T*fan d™ l .V lb 'onne 
Guesde pairs e t jmpaira de St-P.erre ,.,„_ a<( ^ ^ c l t . U c l # P o q _ c l t e T o u l e . 

acj»-| monde, sent. Dekporte, rue de Croix. 
Av. Mozart rue du Petit-Flot, cour Le-
Plat, rue de Roubalx. bd Clemenceau. 
rue de Beaumont. rangée Delplanque. 
rue Jean-Jaurès N"» Impairs et les rues 
sdjsoentes (côté lmpolr imp. de la 
Fosse, sent. Slmœns. cour Drolsart). 

SECTEUR N» 6. mercredi 17 Juin. — 
Rue Jean-Jaurès N"" pairs et quartier 
des Trols-Bsudets. rue du Bas-Volsl-
nage, imp. Debusechère. sent. Lorl
dan. imp. Dhalluln. Imp. Briffaut. rue 

Une charmante exposition 
Fooh, 

REQUISITIONS. — En vus d apurer 
définitivement la question des réqui
sitions mllltstres françaises et anglai
sée, les habitante qui auraient encore 
dea réclamations k formulsr sont priés 
d» le» déposer k la mairie avant le 10 
Juillet. Ce» réclamations n» concer
nent pss le» dommages de guerre ou 
dégkta provenant des troupes d'oc
cupation. 

CONSULTATION des NOURRISSONS 
mardi 8, k 13 h., au petit dispensait» 
ds la rue Victor-Hugo. 

trtbutlons: mardi, lettres L. M, N. o: 
1 mercredi, p. Q R, 6. T; Jeudi V. W, 
X. Y. Z; vendredi. A, B, C. D; samedi. 

i E. F. O. H. I. J, K. 
, Se présenter 54, rue Gustave-Dea-
! mettre, aux heures ordinaires des per
manences, muni de la carte de ravi
taillement. 

' AU COMITE D'ENTR'AIDE. — Msr-
dl. permanence de 14 k 18 k>: lnscrlp- ^"ià'Tir"^ t'tr'ei 3*fr*."+ » fr 
tlon pour le coll. de Juin. I3 S 0 x T ' f r i n e » i i ; : deux valeur», ur 

AU « COIN DE TERRE RALLUI-!»eul sujet héllogravé: 1 f. H 3 fanon» 
1NOIS ». — Permanence mardi, de 14 f 4. t fanons 
10 h. k midi et de 1« h. k 1S h. I indo-Chine et Kouang-Trhêou: trois 

„ » „ „ , |valeurs, trois sujet» différents: 13 -1-
K U r t l - y i35 c t s . 20 » «0 cts. 30 + 80 CU. Les 

LE MARAUDAGE NOCTURNE. — ! d * u x premières héllogravées. la tro! 
Un cultivateur, M. Paul Destombe.-1 s'ême STavée. 
Dîstombes. rue de ia Latte, a constate Nouvelle-Calédonie et Walll. et Fu-
que. nuitamment, un Inconnu avait !«»"* : d e u x T»l«u™-. u n ^ «"J" 
srraché dana une champ voisin de aaltra»*'- 1 fr, 50+3 fr 50 et 2 fr.+S fr. 

• niiÉ.'jt i M. „ i . „ , . I Saint-Pierre et Mlquelon : deux va
leurs, un seul sujet héllogravé: 1 fr. 53 

UNION DES | 
m V m , ^ r S d ! * 0 e t B ? u r . n f t o u t . 0 ! . «" ' '» °»>™ " " « ^ » y l u r » r"^e' m l i L . r ^ t l t l o n de « n r e e . dans Tei^v^ment deux valeurs avec un aeul 

TOURCOING 
L'audition 

de la Société des concerts Fsttsrués par Page ou par une nom 1 lime 
La soixante-deuxième audition de 1 u i , u t »ouvrnt trop riche, le foie, reste-
Société des concerts du Conserva- m « c et I Intestrn digèrent au retenu;iss» 

Togo et Côte des Somail» : deux va-1 tolre a vu affluer la foule des grsnds "'?» blo<'u**,. Pf» * P*"" " S ^ E J E S 
•s. en la salle de la rue Deeurmont.. * . f l ' t r e r„ ,£! t , [^^'r^TZi^LS^!^ 
Lucien Nlverd avait préparé un » sccumulent et tournent en f 

leurs, un seul sujet grsvé: 1 fr. 5D +1 Jours, en ls salle de la 
- . a i t préparé un ,__.,.-_, i__ _j-__i«-- u--»., 

Réunion : deux valeura. un seul 1 progrsmme Intèreassnt et varié, avec1 

•vcuuivii . u^u* .».cu.- . u u -^- .programme interesssnt et varie, avec - _ „ • , . u - n ^. n t 01 mir< nr#ma 
sujet héllogravé: 1 fr. 50 + 3 fr. 50 , . concours de Mlle Geneviève Del- ^^^a^nlunVerri^Z^ 
et 2 fr. + S fr. b«rre. soprano, de la chorale féminine une oincèe de Kruscben • Aussitôt 6 ses» 

Madagascar : trois valeur, avec trou au Conservatoire et celui de MM. Ray- m"nlr»ux (dont1 les^èiebres setodsCarls-

Un de l'exposition «k travaux d'étives do l'Ecole pratique 
•unerce «t d'indtistrie, place Notre-Dame, à Roabaix. 

FLERS-LEZ-LILLE 
Les commande» de charbon 

BkcrxvB on Bsuroce, ancienne mai
rie, rue J - B -Bonté : 

Vendredi 12 juin . rues L.-Constant, 
Gasnbstts, contour du Sart. rues Epi-
noy, Teinturiers. 1 Eplnette. O.-Du-
bled. Babylone. Concorde, Hem, Was-
quehal, Breucq, V.-Hugo, La Fontai
ne. Recueil. Pslx, avenue du Sart, ruas 
du Sart. Vaillant, Egalité. 

Samedi 13 : rues Paul-Lafargue, 8t-
Gobain, Boucly, Jacquard, J.-B.-Cas-
tel. La Bruyère, Carnot, Molière, Pas
teur. J.-B.-Bonté. Wasqushal, boule-

| vard de la République. 
Lundi 15 : avenuea des Villa., des 

Cottages, rues Anatole-France, Ghes-
quléres, Le Nôtre, J.-Jaurès 

Ssxrrxox DU BOURG, café Pérlgnon. 
rue Jules-Guesde : 

Mardi 18 Juin : rue. J.-Ouesde, Fal-
dherbe. Ascq, Corneille. Dsvred. Cou-
slnnerle, Parmentler, Cl -Pollet. La-

| martlne. Pascal. 
, Mercredi 17 : rues Jeanne-d'Arc. A.-
Lefebvre. L-Michel, Maine. Emlle-

! Zola, A.-Detroy. ktléber. O.-Delory. 
J.-Ferry, place de la Liberté. 

AMICALE DES ANCIENS DU 1M°" 
R. I. (Siège: 4, rue du Pays. Roubalx). 
— Dimanche, k 10 h. 30, réunion en 
vue d'aider lee familles nécessiteuses 
et le . veuves de guerre du ÎOO"». 

MARCO-EN-BAKŒUL 
VOLS BN GARE DE ROUGES-BAR

RES. — Sur plslnte du chef de gare 
de La Madeleine, une enquête eet ou
verts en vue de découvrir les snteur» 
d'un vol de raucher» de ragons et 
d'accessoires, commis ces Jours der
niers dans la gare de triage de Rou
ges-Barres. 

Hachis « Parmentier » 
sans pommes de terre! 

St vous n'avez pas assez dé viande 
pour donner k chacun une tranche 
suffisante, hachez cette viande, fal-
tes-la revenir avec oignons ou échs -
lottes. persil haché, thym, une pointe 
d'ail pour ceux qui l'aiment. Mouil
ler, si possible, d'un peu de vin 
blanc. Prépares une bouillie épaisse 
arec des flocons d'avoine (ïrjled 
Oats), n faut trois fortes cuillerées 
de flocons pour un deml-Htre d'eau. 
Garnisses le fond d'un plat allant 
au four avec la moitié de cette 
bouillie. Etales dessus votre hachis. 
Couvrez avec l'autre moitié dé la 
bouillie Beurres de place en place. 
Ohapelurez. Faites gratiner au four. 

Et rappelez-vous que les Ibled 
Oats épaississent, donnent du l iant 
et du velouté k toutes las soupes. 
Ils remplacent très avantageusement 
les pommes de terre, car ils eont 
plus nourrissante.' 38338 

permanences 

mond Nlverd et Albert Carette. prix bad et d'Epsoml. agissant k ls façon des 
du Conservstolrs d» Parla. eaux thermales sur les organes d'élrmlne-

L'sudltlon débuta par la sixième tlon. vous obligent k évacuer natureUe-
eymphonle de Beethoven, sppelée plus ment et k fond. Les poisons sont i 
communément « Symphonie pastora- et expulsés k mesure qu'ils se foi 
le > et dans laquelle le grand maltr. toutes les douleurs de l'aride 

donné libre cour» aux eentiment» cessent. Une Joyeuse sensation d» been-
plus divers. Très nusneée, ls être rajeunit le corps et j'esprU.r 

psrtltlon fut exécutée svec un soin cex votre curr 
mlnutleux. j demsin mstln : 

de sels Krusehea dès 
Toutes pharmacies. 

sujet gravé. 
Ajoutons qu'il est possible qu'un 

• r £ J Ï A l T T £ » S E B V n l LES RsX3LE-! t l m b r e d , m ê m e t n > e p o u r „ , „ , „ i „ 
MENTS. - Pour transport Illicite de | c o io n le», et de même formel que les 
denrée, rationnées. M. Bernsrd B r u - . u m b r M cl-deasus. soit mis en vente k 
? .1 ' , < 1 ! m ! ' J ™ n t ^Li.u B " ' ? m o n t ' » la même époque k l'occasion de la 
été 1 objet d'un procès-verbal. aemalne Irripériale. Oe timbre serait 

LES VIOLENTS. — Un habitant du i aussi k surtaxe et au titre de la poste 
hameau du Vlnage. M. Gérard Maaa-! aérienne, 
chelem, 23, rue Pasteur, a déposé une | ^^~^^— 
plslnte contre sa femme qui lui au
rait porte des coups. A C H A T 
. — **"" B"""™*"- demeurant rue ^ t (m(,res-pos«e et de collections 
du BUlemont, qui a porté dea coups 
k l'une de ses voisines, Mm* Leveugle, 
s'est vu Infliger un procès-verbal. 

LA POLICE DR LA CIRCULATION. 
— Pour infraction au code 
route. 

NÉCROLOGIE 
CONVOIS FUNEBRES 

Théodore C H A M P I O N 
rue Drouot . PARIS (»"••). 21177 

pour infraction au code ds n « M • iç-» r c 
te. dea procès ont été dressé» con- ( , . C O U O l C t No'uv 

M'i« Agnès Bruynoghe, de Lin-, r S "* 
selles: M. Pierre Picavet. ds Mouvsu 
M. Robert Vanhoutte, de Gullesrhem r . . . ». j r ? „ . 

Albert Plcba. d'Halluln, et C r i O l t FOnCKT M r f a i I C t Rémi Dalmsn, de Roubalx. 

HALLUIN 
Les corantandes de charbon 

Bureau du Consortium charbonnier. 
(7 bis, rue de LlUe : 

SECTEUR 1. les 13 et 15 Juin : rues 
de LUle, du Forsge, Française, Tra
verser», de la Gara, Verte, place J.-
Jaurès, place Sslnt-Martln. ruas Bain-
te-Barbe. dea Prés, du Midi, d» ls 
Lys (de ls douane au chemin de fer). 
Haut», impasse Inkermann, rua J.-
Jauréa. cour Beyla, rue E,-Zola. cité 
Barbare, rus ds l'Eglise, cité Sébasto-

pol, contour ds l'Eglise, rue du Mo- ' 

L E V U R E » ALSACIENNE 

alsa La levure de lëcuritr, 

LINSELLES 
LINSELLES. — Macramé Gulalain-

Verquln et sa famille remercient les 
personnes qui ont assisté sux funé-
msrleB de Monsieur Cyrille Gnlslsln 
ou qui, empêchées, leur ont adressé 
leurs con doléances. 87188d 

EMPRUNT COMMUNAL DE 194Î 
Emission de 700.000 obligation» 
communales de 2000 Francs 

3 1 / 2 % avec lots 
Remboursables dan» le délsl maximum 
de 50 années, soit au pair, soit 

par des lots 
Intérêt annuel : 70 francs, payable 
par mrrltl* lee 1" février et 1 " août 
Mise en paiement du premier coupon: 

1»» février 1943 
Les ooupons. primes et lots sont 
exonérés de l'Impôt sur le revenu 

dea capitaux mobiliers 
Montant des lots annuels répartis 
en deux tirages semestriels égaux. 

les B mars et 5 septembre 
Obligations remboursées : 
2 par Un million 
2 par . . . . 350 000 îraxica 
4 par 100.000 francs 
4 par 50 000 francs 

10 par 25.000 francs 
30 par 10 000 francs 

soit, pour chaque année : 53 lots 
pour un total de 3.650.000 francs 

payables NET3 DIMPOT3. 
Premier tirage de lots: 6 mars 1943. 

Prix d'émission : 1.970 francs. 
payables k la souscription. 

Les souscriptions seront servies au 
fur et k mesure des demandes, dana 
la l imite des titres disponibles k 
chaque guichet. Elle» sont reçues 
au Crédit Foncier de France, k Paria. 
19, rue des Capucines ; k la Cham
bre Syndicale des Agents de Change 
de Paris, dana les banques et éta
blissements de crédit, leurs succur
sales et agences : k la Paierie Géné
rale, k la Recette Centrale de» 
Finances et dans les Recettes-Per
ceptions de l s Seine : aux Caisses 
des Trésoriers-Payeurs Généraux, 
Receveurs des Finances s t Percep
teurs. 

B. A. L. O. du 8 Juin 1943. 28377d 

ROl'BAfV. — Vous êtes priés d assister aux Funérailles civile» ds 

Monsieur Fernand LESAFFRE 
Tueur anx abattoirs 

Combattant de la fuerre 1939-1940 

Epoux de Dame Emma HINNEKENS 
décédé k Roubalx. le 7 Juin 1942, dan» u 4 0 " année, lesquels auront 
lieu le mardi 9 courant, k 15 heure». 

Assemblée k la maison mortuaire, rue Lacroix, 56, k 14 h. 45. 
De la part de toute la famille. 
CET AVIS TIENT LIEU DE FAIRaVPART. 

P.F. Emile Aiencon. loi, rue PeUart Roubalx. TeL: 211.41. 

, MOUVAUX. — Vous êtes priés d'ss-
ROUBA'/. — M"« Vve Vendepeutte-'.iater aux Convoi et Servie» solsn-

Deforeet: nels d» 
M. et M"<< Mangtn-Deforest: as • n -n n r i t i / t u e 
Mn» v— Louis Deforest-Herchues, monsieur l a raille BLULQUfc 
Et toute ls famille ont 1» douleur Médaillé du travail 

de vou» annoncer la mort da 6et EtabUssemenu Lames s* FUS 
Mademoiselle Marie DEF0REST Epoux de Dame Sidonie MARTHE 

pieusement décédé k Mouvaux. ls T 
Juin 1943. dans e s T*»» année, m u 
ni de» sacrement», lesquels aurons 
Heu 1» mercredi 10 Juin 1*43, à S h. 20. 
en l'église Saint-François, k Mouvaux. 

Les Vigiles seront chantées la veilla, 
k 17 h. 30. 

L'assemblée k ls maison mortuaire. 
10. rue Lorehlou, k 9 h. 15. 

La famille recevra le» condoléances 
k ls sortis de l'église. 

De la part de: 
M»* Camille Beulque-Marthe, son 

épouse: 
M l l # ds lre Beulque: 
M » veuve Libert-Beulque. ses 

enfanta: 
M"* Claire Libert. aa petite-fille, et 

M. Léon L.beer. son fiancé, en 
vite. 

Et de toute la famille. 
P. F. Lagache-Odoux. Moavaux. 

pieusement décédée k Roubalx, le 7 
Juin 1942, dans sa 79* année. 

Ils vous prient d'assister aux Convoi 
s t Service qui auront lieu le mercredi 
10 Juin, k 9 h., en l'église Notre-Dame. 

Assemblée k ls chapelle de l'hospice, 
rus Isaeeau-de-Roubalx, k 8 h. 45. 

Cet avis tient Heu de faire-part. 

vile» de 
Monsieur Albert LEC0MTE 

Professeur ds gymnastique 
Croix de guerre 1S3S-1M9 

Epoux de IV" Jeanne PARIS 
décédé k Roubalx. le 6 Juin 1942, 
dans sa 42ma année, lesquelles 
auront Heu le mardi 9 Juin, k 
1S h. — Réunion k ls maison 
mortuaire. 118 bis, Grande-Rue, 
k 14 heures 45. 

De la part de toute la famille. 
P.F. H. Vergln. 257, Grande-Rue. 

REMERCIEMENTS 
M"« Marle-Thérèee Amen et tout* 

la fun:ll« remercient les personne» qui 
ont aaalsté aux run*rallle« de 

Madame Veuve Julet AMERS 
née VANLAERE 

du « Journal de Roubaix » du 8 juin 1942. — N" 6. 

L'ASTRE P 
«A*l, QdUy>h-riivAM4 e$0WMAi.yrVL. 

srusjbas vit ls visage de son uornpa- me tuait. Js croyais que 
gnon s» rembrunir, après cette brève «— 
Iappas» n n'insiste, pss, mais U oosn-
sett qu'a venait de touoner k un 
point ensibts. et ls sUence de Oeorge» 
Barrai lui fit flairer l'existence d'un 

Ds avalent atteint le sommet de ls 
St Us s'étaient mis k l'ombre! vous. Cependant. 

Je devenala 
fou. A propos, peut-être avea-vou» 
réfléchi su récit qus J» vous al fait 
es matin 7 Quelle eat votre opinion T 

Berge Hughes ns répondit pss sur-
le-champ. D était pria k l'improvlste 
st sas Ides» étalent par trop confuses. 

Js n'en sais pas plus long que 

•k analyser os détail. Maintenant qu» 
| voua vsnes ds ls mettre en lumière. 
Je ne m'explique pas pourquoi mon 
père s'est avancé au-dessus du ravin, 
dans ls vide. SI l'on ne peut admettre 
un «Impie accident, que faut-U sup
poser f 

— Votre père n'avalt-U paa de eou-
cta cache» 7 N'aureit-U pss su une 
raison, un motif grave d'sttsnter k 
ras Jours t 

A la question Insidieuse du détec
tive, le Jeune homme sursauta : 

»a»a»»»j»j»s»j»j»jasa»l, — Se suicider, mon père 1 flt-U d'un 
! ton véhément, mais c'est lnaposslbls. 
I II n'avait aucun motif pour cela. Ss 
situation ds fortune était excellente. 

détaU 
et» la vieille tour. Hughe» admira 

—ara, A l'Intérieur, k 
lambasu d'escalier 

lit encore k la muralUe. vérl-
tekss dsne-er pour les visiteur», fia en 

après quelque» Instants 

l'a frap-

«tsl onrrsrt. 

pè. D'acre ce qus vous m'evss raoon 
té, TOUS n'aves pas eu, pour votre 
père, r Impression d'une faiblesse sou 
daine. SI ma mémoire e«t exacte, vous 
l'aves vu falr» un pas dans 

eut devant lui la terre 
« s swikfSjilelliiii muette, n s'assirentIfsrme. puis perdre son équilibra par 
star l'herbe, tout en retardant l'adml-1 suit» du déplacement de son centre 
rséaVs rue qui t'offre» k leurs yeux. d» gravité... 

laves-vou» qus Js respira ptusl Ls Jeune homme était devenu «ou-
lSsissisal il»i»'Sa que vous êtes in i dain songeur. 
•rasmaxrusxrûsixtatae Georges Darsal.i — Mais ce que vous dites «et par. 
jette sets» plus cette mprisslnn qui ( f altsxnent vrai. J s n'essaie I 

comm» nous sn a témoigné son no-
tslr»... 

— n aurait pu avoir d'autres motif» 
•ans avoir des soucis pécuniaire». 

— Qus voules-vous dire 7 
Hugtve» fit un geste évaslf. 
— Js ns sais pas. Je vous interroge 

dans l'sspolr ds trouvsr la clê ds cette 
ènlftxne. 

Un silence suivit. A U fin. Oeorgss 
déclara, «n hoohant la tête : 

— Franonement. Js n s vols pas 
pourquoi mon père sursit sttsnté k 
eea Jour». Non I II n'y a pas su sui
cide i 

— • vous rejeté» le simple aect 
dent, al voua rejetas le suicide, quelle 
esrpiioation voules-vous que nos. 
trouvions t 

George» fu un geste d'Impuissance 
— n y a 14 un nt jsHn qui so i 

Un bruit d» pas les fit sursauter. 
George» pou»»» une exclamation en 
voyant surgir son oncls 

— N» vou» déranges pss, mes en
fants I Alors, vous êtes vsau sdmtrer 
1s spiendlde perspsctlvs qus nous dé
couvrons du sommet d» cette couine T 

— Vous noue ares fait peur, saves-
voue 1 Voue apparaisses brusqu»m»nt. 
Comment dlabts avea-vou» fait pour 
psassr Inaperçu 7 

L'onde ne répondit pas, une idée 
venait de traverser son ssprlt. 

— Je suis bien certain que roue 
êtes k oen Ueues ds TOUS douter du 
phénomène auquel vous assurtes. 

— Quel phénomène 7 fit George». 
Intrigué par l'air sentencieux qu'aralt 
pria ls vieil homme. 

— Mais le paysage que vous voyes. 
os» colories sjhatoysnts. cas teinta» 
dégradés» n» sont autre» ohoees que 
des vibration» sensibles k l'œil hu
main... Vou êtes-rous James» dsmsodé 
quel serait le panorama qui s'offrirait 
a vos regarda, si vos yeux étalent sen, 
slblss k «ss longueurs d'onde oompa 
râbles, psr exsxaapts. sux rayons X 1 
Vous n'en ares certes pee la moindre 
Idée I Votre rétine ne serait plus sen
sible sux vibrations correspondant 
aux couleurs du prisme Côts k cote, 
roue Ternes vos deux squelettes. En 
face de TOUS, la forêt imrnense que 
vou» aperçu»s» rtevlsndrait transes. 
rente Seule, ls sève des arbre» reste
rait vtslbis. formant ds frêlss stalag
mite» as dressant dans les airs, set 
—lirai tsMkssisssI être esv cristal pour 

• abriter des regards Indiscrets. 
Est-ce a ««es drôle n'e«t-c» paa. de» 
maisons en cristal avec des vitre» »c 
bols f 

Allons. 11 fsut toujours que vous 
plaiaentles. • écria Georges. Nous ne 
nous creusons pss la cervelle sur as 
tels sujst. n'sst-ce pss. Berge ? 

Hughs tressaillit Imperceptiblement. 
Dn sourire pseaa au coin de ses lèvres. 

is pensait plus aux Instructions du 
Jeune homme. Ne l'evelt-u pee averti 
qu'Us devraient s'appeler par «sur 
prénom afin de donner ls dnangs aux 
hôte» des Tourbières t 

— Js ne m'en sens pas renne , 
me demande même comment vous 
pouves être aussi catégorique T échap
pa Hughes, Incrédule lui aussi. 

a eût voulu se reprendre, car 
manquait ds eourtolsls snvsrs 1» vl»U-
lard. 

Germain Darval parut vexé : 
— Vous êtes deux ignorants, stt Je 

voue lalsss croupir. prètenMsux I 
Et 11 s'éloigne en riant. 
Loraqu'U l'eut ru disparaître. Bu 

ghss ss tourna TSrs Georges Darval 
— N'avons-nous pas fiolseé rotr» 

oncls t Js n'ai guère été poli, eroyss 
bien que Je regrette... 

Le Jeune homme, lui. éclata ds rire 
~ Avoir froissé mon onde, mais ls 

peurra homme ne as souvient même 
plu» d» est incident D e certaine
ment une autre Ides dette la 1 
sers» an esrteta. An I on voit 1 
«ne TOUS n e l e natiuiliii» pas I 

Les deux Jeune» homme» s'étalent 
lavés. 

— SM vous voules bien, nous suions 
quitter la colline et gagner la rivière 
que voua apereevae k moins d'un kUo-

— Volontiers, fit Hughes en emboî
tant » pas k son guide. 

Ils descendirent ht couine et pri
rent la direction Indiquée p u Geor
ges Darval. Ls soleil était chaud st le 
chemin montait doucement. Puis, Us 
traversèrent de» terrée Incultes. Jon-
ohées ds pierres noires, couvertes 
d'un» maigre bruyère. G» atteigni
rent, eu bout d'une demi-heure, le 
but qu'Us s'étaient propose. L» cours 
d'eau roulait bruyamment dans son 
Ht. k cinq ou six mètres su-dessous 
d'eux. Ls petit promontoire sur le
quel Us ss tenaient se terminait 
bru»qu»ment. l s rooh» k nu laissant 
apparaîtra lee diverses stratifications. 
Da l'autre côte, la forêt s'étendait k 
perte d» rue. Ses sapins gigantesques 
dressaient leurs points» orguelUeuess 
ver» le ciel. 

Osons» Darval s'était arrêté, prés 
du bord. Hughes était k aa droite, ls 
frôlsnt presqus. Georges leva las yeux 
sur Me légers cirrus dont ls maaa* 
ondulante, animée d'un lent mouve
ment de translation caobait par mo
ment le soleil. Soudain. Kugne» ls vit 
pssaer .a main devant son russe , 
comme .'U eût voulu ans»»a« quelque 
s e s en aeaat. 

o n i l e m i l * un réflexe »pontssn». 

Hughes saisit George» par le bras st 
ls projeta violemment en arriére, le 
faisant trébuctier . sur Iss roche» a 
fleur de terre. 

— Que faites-vous f Vous êtes fou I 
s'exclama le détective, sous ls coup 
d'un» émotion qu'U n» pouvait maî
triser. Une seconde ds plue, et TOUS 
tombiez dans ls vide, vous fracassant 
ls crans sur lee roches I 

Il prit Georges par ls bras et revint 
sur ses pas, tournant le dos au cours 
d'eau. Un flot tumultueux de pen
sées venait k son esprit. Mais U ss 
ssntslt trop ému pour pouvoir réflé
chir, snvtssaer les faits froidement, 
et entirer la signification logique. D 
était trop vivement troublé par ce 
drame rapide dont U avait été le seul 
témoin. Uns pâleur soudains avait 
envahi les traita da Georges. Le réac
tion avait été brutale : U s'était vu. 
tombant dana le vide, s'écraser dana 
la Ht du ruisseau : U eut la natton 
exacte du danger qu'U avait couru. 
Un» tueur froid» ferait k aon front 
tandle que aes Jsmbee refluaient de 
la porter. Mal. u as ssntslt soutsasi 
par ls bras vigoureux ds Ruanss et, 
peu k peu. son teint reprenait sa co
loration habituelle 

— Ou» e'est-U donc psssé 7 mur-
mura-t-U d'une voix trahissant l'émo
tion oui reuekxuelt. 

— Simplement que si Js n'avale pas 
été k coté de vous, vous suivies votra 
père dans la mort. Voue êtes trop 
nerveux, mon cher ami. et 11 faudra 
TOUS soigner «srlA^uesnent. prossoaea 

ls détective d'une vols redevenue fer
me. Votre volonté ne oommande mue 
vos nerf». Vou» êtes expose aux Bayes 
danger?, rt TOUS ns faites rien pour 
enrayer votre mal. 

En lui-même, Bugshes ss (Isuiandell 
si as Jeune raserons n'avait pas et* 
sous l'emprise d'une crise subits «a 
folie. Il n» pouvait y avoir d'snsra 
explloation. Mais alors. Us assis»* 
donc atteints de la mes»» tare héré
ditaire, dans cette farniUs 
ta fils st ls petit-fus avalent S» 

Quant 
ne donnalt-U pas des signa» nunISss 
tss d'un dèséquUlbrs mental f nom 
inconscience, sss soucis puérile, a s 
pouvaient qu'être ls I San fi Iguane d'une 
fou» latent». Huche» as ri amenda tsk 
instant s"U n'était pas venu sans « n e 
mettrais de fous. Ls son de la vr«X «a 
Osergas Darval ls rappel» k U resateka, 

— J* n'oublierai Jamais que eeext 
m'ares sauvé la Me. Je Matais aes* 
Juste raison ls danger Imprlsls «est 
m'entourait mais Js ne orayels s s s 
crue les liésistiisnts s s 11 lis» I Ils estât 
ds la sorte. Quand Js scatajs l e s « v l 
serait arrivé al TOUS éttee rapartt t» 
frémis malgré mol... 

Sa sont siérait ssprlmant «su re-
rorintlsssn's sincère pour son saxe» 
veur. 

Hughes craignit ira* sets» **»*tsa> 
rb-lassmspt D'un ton bourru, tt tssta 
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